
CA de RA - vendredi 14 avril 2017 à 18h30 chez Catherine 

 

2/ Manif du 11 février 2017 pour THEO contre les violences policières :  

Des membres de RA se sont retrouvés à la manif du samedi 11 fév 2017 à Marseille, pour manifester contre les 

violences policières, répondant à l’appel des ROSAS, partie civile dans l’affaire Théo, jeune noir, tabassé et violé, 

hospitalisé grièvement blessé à l’anus, qui porte plainte. 

Nous avons été entre 500 et 1000 pers à répondre à l’appel des Rosas pour exprimer notre colère et dénoncer les 

violences policières, une dérive du contrôle au faciès dont les méthodes et les pratiques sont indignes des forces de 

sécurité de la République (commis par des agents du service publique).  

Nous avons répondu à l’appel du mouvement des Rosas, désormais marraines de tous les dossiers sensibles, dénonçant 

les comportements déviants d’une police qui dérapent de plus en plus fréquemment, en cautionnant des jugements de 

valeurs arbitraires et racistes contraires à la République et qui débouchent souvent sur des délits, des attitudes brutales, 

uniquement basées sur la violence et l’humiliation. 

Les Rosas tiennent à poursuivre en justice, tout policier ou gendarme (CRS) qui tentera par la banalisation de ses 

actes, de banaliser les contrôles au faciès, les attitudes discriminants qui tournent au lynchage, au viol et à la torture et 

parfois au crime… 

Ces méthodes nous rappellent les années sombres de notre histoire, utilisées sous la collaboration et l’occupation 

nazie, la guerre d’Algérie, etc…  où la dégradation du climat social favorise les dérives coloniales, règlements de 

comptes commis par une police à la solde d’une ethnie dominante.   

 

Qui sont les Rosas ? 

Un mouvement de femmes noires, mères, sœurs, filles des victimes de l’arbitraire de la police, du contrôle au faciès et 

des actes aveugles de violence. Elles se revendiquent de la mémoire de Rosa PARKS - 1913/2005, qui, par son 

attitude exemplaire, encouragea à la désobéissance civile, afin d’exiger l’égalité des droits entre Noirs et Blancs, dans 

les transports, les parcs, les cafés et tous lieux publics aux USA. Vêtues toutes de noir, elles affichent leur deuil et se 

munissent de foulards et de fleurs rose vif pour montrer leur insoumission. Leur mouvement et pacifique et non-

violent, inspiré de Martin Luther King, lui-même inspiré de M. Gandhi.   

Les violences policières constatées sur Théo,  même si l’affaire n’est pas encore passée devant les tribunaux, laissent 

supposer du détournement de l’utilisation des forces de police du service public, sensées défendre le citoyen, par les 

amis de MLP qui s’apprêtent à prendre le pouvoir.  

Nous imaginons combien il serait aisé de détourner la force publique en une milice d’état, comme le bras armé des 

forces idéologiques identitaires au service d’une ségrégation raciale, ethnique, islamophobe, antisémite, 

homophobe…etc ? 

Après cette manifestation, où justice et transparence ont été exigées par les familles de victimes, toutes noires ou beurs 

associées, j’avoue avoir été tentée de consulter Internet, voir les sites des différents syndicats de la police où s’étalent 

des scores hallucinants du nombre de syndiqués encartés au FN ou se réclamant ouvertement fiers d’appartenir à la 

mouvance identitaire… Là, j’ai eu des frissons !… à 51% et plus, les policiers syndiqués en France, se réclament du 

FN qui fait un malheur dans la POLICE ! 

 

A travers le cas Théo, on constate combien toute la société française a glissé à droite, mais depuis Sarkosy qui a 

repris volontiers à son compte, les slogans de MLP qu’il répéta comme un perroquet (discours de Grenoble ou autres 

sur la police), on sent bien qu’un coup d’accélérateur supplémentaire a été donné par le gentil papa Hollande qui 

pérennise les acquis de son prédécesseur sous prétexte d’état d’urgence ! 

Grâce à cet état d’urgence, dénoncé par les Rosas, sont permises les interventions musclées de la police face à des 

groupes de casseurs (qu’on a jamais été eux, ni inquiétés, ni arrêtés, ni torturés ou violés comme Théo) on a justifié et 

essayé d’instituer la discrimination ethnique et la dérive des pratiques policières vers la violence et le crime qui en 

découle de manière perverse… A juste titre, on se demande à qui profite le crime ? 

Grâce à ces avancées rétrogrades et politiciennes calculatrices, basées sur le délit et la ségrégation, la police 

municipale revendique aujourd’hui d’être armée comme les autres forces de l’ordre, s’accordant le pouvoir de tirer 

sans sommation, au nom du droit à la légitime défense, exigeant un vrai permis de tuer, augurant sans complexe, le 

retour annoncé de la peine de mort.  

Avec ce passage à l’acte de la police sur Théo, on découvre que l’affaire Théo n’est pas un cas unique et isolé. Il en 

existe des dizaines en France que les Rosas confirment par l’ouverture de procès.  

En deux ans d’état d’urgence (depuis janv 2015 attentats de Charlie), 18 dossiers du même type de délits, tortures ou 

crimes racistes ont été ouverts.  

Ces femmes sont admirables, elles se battent pour la dignité humaine, le respect des minorités ethniques dans la 

république, l’égalité de tous-tes les citoyens-nes, une justice équitable pour tous-tes et pour que ne soient pas 

entérinés, viols et pratiques violentes criminelles, formant les limites de notre humanité.  

Monique Espinar , mars 2017 


